


Ã©pine Outre ces Ã©pines la face dorsale possbde des filiÃ¨re triloculaires rÃ©par 
ties uniformkment et  peu de soies plutÃ´ spiniformes. 

Le rev&ement cuticulaire ventral (fig. 7) comprend deux types de filiÃ¨re : 
1 0  des filibres triloculaires (fig. 7, a )  rkparties uniformÃ©men sur toute la 

face ventrale exceptÃ dans la rÃ©gio 11~6diolhoracique ou elles sont un  peu 
moins nombreuses. 

20 des filiÃ¨re discoÃ¯dale (fig. 7. 6) Lrbs peu nombreuses et  limitÃ©e aux  
derniers segments abdominaux. 

Soies plus nombreuses et  plus longues que sur le cuticule dorsal parti- 
culiÃ¨remen dans la rÃ©gio cÃ©phalique 

Biologie. - Cette espÃ¨c a et6 dÃ©couvert par moi le 27 novembre 1938, 
sur la Montagne Cocotte (715 m.), sur les parties souterraines de Pilea bul- 
fouri. 

AffinitÃ©s - Cette espÃ¨c est assez voisine de Pedronia Green1 Mamet dont 
elle se distingue par les antennes plus kpaisses e t  7 articulÃ©es e t  par un  plus 
grand nombre d'Ã©pine conicales dorsales. Elle se distingue de P. strobi- 
lanthis tenuispina Green par la disposition des Ã©pine conicales dorsales. 

GREEN (E. E.), 1922, The Caccidae of Ccy lnn ,  l'iii't V, 1922. 
MAMET (Il)., 1937, New Coccidae fron i  ManriLi in.  Prnc. 1i. Enl. Soc. Lond. (3.) 6, pt. 9, 

p. 173-176, sept. 1937. 
Gocx (L.), 1937, Noies sur les Coccicic'i ([-km.) de la France ( 2 2 e  note). Bull. Soc. Zool. 

l'rance, L X I I ,  p. 4.31433 (1937). 

Notes  d e  c h a s s e  p o u r  1939. 

T r i c h o d e s  f lavocinctus Spin. 
Cette espÃ¨c espagnole e t  nord-afrisaine est nouvelle pour notre faune 

d'oÃ aucun auteur ne l'a encore signalÃ©e et  elle ne figure pas clans le cata- 
logue SAINTE-CLAIRE DEVILI.E/~IKQUIGNON. 

J 'en  ai capturÃ une sÃ©ri d'exemplaires aux environs de Saint-GuiIllem- 
le-DÃ©ser (Hkrault) au dÃ©bu de juillet. Elle se tient sur les fleurs, e t  t o u t  
particuliÃ¨remen sur les hklichryses. dans les bois de Pinus Salzrnunni, 
vers 600-700 m. d'altitude, et  ne parait fr6quenter que les zones plus ou 
moins r6cemment dÃ©vastÃ© par les incendies, et  o t ~  elle est an surplus assez 
localisÃ©e J e  ne l'ai pas rencontrCp d a n s  d'autres conditions. E n  plein soleil 
elle est relativement prompte il s'envoler. Longueur : 6-7,5 mm. Le 3 est 
caractÃ©ris par la presence d'un appendice lan~elliforme, arquÃ et  bifide, au  
sommet des tibias postÃ©rieurs d u  c6t6 interne. 

L'insecte m'a Ã©t dÃ©termin par M. III-: BOISSY et M. MI?QIHGNON. 

S p h e n o p t e r a  p a r v u l a  F. 
Aux localit6s que j'ai citÃ©e (.V, XXXIX, 19:iiS. p. 52) s'ajoutent, pour 

les Bo~1ches-du-I<1~6ne, celles de Carro et  du Port  de Ponteau, oÃ je l'ai 
trouvk en juin et  juillet derniers et oc1 il cohabite avec le Leuconiigus les- 
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sellaius. Il est certainement largement rÃ©part sur le littoral du dkparte- 
ment, partout O ~ I  croÃ® l'Arfemisia gallica. 

Melanophila cuspidata Klug. 
Bouches-du-RhÃ´n : Rognac. Pris en nombre fin juillet, en battant  de 

jeunes Pinus halepensis incendiÃ© en juillet 1938, encore debout et  munis 
de leur Ã©corce Quelques sujets seulement sur les pins peu touchÃ© e t  par- 
tiellement verts. TrouvÃ Ã©galemen des imagos dans leurs trous de sortie 
sur ces arbres. Circule au soleil vers l'extrÃ©mit des petites branches ou, 2 
cause de sa coloration, il Ã©chapp facilement Ã la vue. ExtrÃ¨memen agile, 
il est presque impossible de le capturer Ã la  main, et  il s'envole mÃªm sou- 
vent avant  de tomber sur la nappe montÃ©e On le chassera donc plus avan- 
tageusement au dÃ©bu de l a  matin&?. 

Les dates prÃ©ckiente montrent que le dÃ©veloppemen s'effectue en l'es- 
pace d'une annÃ©e 

Vers le milieu d'aoÃ» l'insecte s'Ã©tai fortement rarÃ©fiÃ 
J'avais dÃ©j capturÃ l'espÃ¨c dans les mÃªme conditions a Fos-sur-Mer, 

oti j'ai observÃ pour la premibre fois sa larve dans le pin d'Alep (RF, 1936, 
p. 113). Depuis, dans cette meme localitÃ© j'ai dÃ©couver l'imago et  la larve 

' 

dans des Juniperus oxycedrus incendiÃ©s Cet habitat confirme l'indication 
donnÃ© par ABEILLE. 

Ce buprestide est l'un des plus variables pour la longueur; de 5 mm. 
celle-ci s'Ã©l&v jusqu'Ã 11 mm. 

Melanophila Formaneki Jak.  
Une sÃ©ri d'exemplaires recueillis en compagnie de M. cyanea F. (ce der- 

nier en faible proportion) en bat tant  des Pinus  Salzmanni Ã Saint-Guilhem- 
le-Desert. Aussi bien sur les pins lÃ©gÃ¨reme incendihs que sur les arbres 
intacts, comme c'est le cas pour le petit peuplement existant sur l a  hauteur 
du chÃ¢tea ruinÃ de Don Juan. N'est pas spÃ©cia Ã ce pin car je l'ai observÃ 
sur le pin d'Alep dans le Var (Ann. Soc. Hist. nai. Toulon, 1937, p. 157). 

Anthaxia Midas ssp. Oberthuri Schaef. 
PyrÃ©nÃ©es-Oriental : forÃª de la Massane. S 'avait  pas Ã©t retrouvÃ depuis 

V. MAYET. Cette capture fera l'objet d'une note particuliÃ¨re 

Anthaxia nitidula ab. Q virata Schaef. 

ForÃª de la Massane. Commune en juin sur fleurs d'Ã©glantier de renon- 
cules ... Cette forme Q y est exclusive. 

Anthaxia nigrojubata Roubal. 

Aude : forÃª d'En Malo, aux environs d'Axat, sur fleurs de renoncules 
prhs de sapins abattus. vers 1.300 m. d'altitude : forÃª des Fanges, une sÃ©ri 
dans le voisinage des Abies, de 900 Ã 1.000 m. 

Jusqu'Ã prÃ©sen je n'avais trouvÃ I'Anthaxia nigrojubaia dans le midi 
qu'A partir de 1.300-1.400 m.,jmais, puisqu'il vit dans le sapin et  l'Ã©picÃ 
d'aprÃ¨ mes observations, il est assez normal de le voir suivre !en altitude 
les groupements spontanÃ© de ces essences, et  descendre ainsi Ã 900 m. 
dans la forÃª des Fanges. 

La proportion des Q pour l'ensemble de ces deux stations est de 38 O/,,. 

DÃ©j connu de l'Aude : Belcaire, foret de l a  Plaine (V. MAYET I ,  sub 
helvetica). 
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Agrilus bastulifer Ratz. 

PyrÃ©nÃ©es-Oriental : Collioure, aux environs du Mas Christine, plusieurs 
individus en battant  des chÃªnes-liÃ¨ge Non portÃ au catalogue des AlbÃ¨res 
dans lequel il est vraisemblablement confondu avec l'Ag. qrarninis Cast. G. 
q u i  existe effectivement dans cette rÃ©gio ! 

Leucornigus tessellatus Fairm. 
Depuis l a  parution de la note rÃ©digÃ en collaboration avec M. THEROND 

(B, 1938, p. 187), j'ai constatÃ la prÃ©senc de cette intÃ©ressant espÃ¨c dans 
les Bouches-du-RhÃ´n sur tout  le littoral entre la Couronne et  le Port  de  
Ponteau. Elle existe Ã©galemen aux environs d'Istres sur l a  rive ouest de  
l'Ã©tan de l'Olivier, ainsi qu'Ã Rognac sur les bords de l'Ã©tan de Berre. 

Leptura stragulata Germ., f .  &!/p. et var. variventris Schauf. 

Environs d'Axat (Aude). DÃ©j citÃ de la forÃª d'Arques dans l'Aude. 

Acmaeops pratensis Laich. 

Aude : forÃª des Fanges, deux individus le 29 juin, sur fleurs d'Ã©glantie 
parmi des pins incendiÃ©s vers 800 m. d'altitude. On ne connait dans l a  
rÃ©gio que les deux localitÃ© pyrÃ©nÃ©enn du Canigou 1 et  de Font-Romeu 1 
De mÃªm que pour 1'Antlza.ria nigrojubafa, n'a sans doute pas encore Ã©t 
rencontrÃ A si basse altitude dans nos montagnes mÃ©ridionale ; pour ma 
part ,  dans les Alpes ou les PyrÃ©nÃ©e je ne l'ai observÃ qu'A partir de 1.400 m. 
environ. 

Vadonia unipunctata var. Jacqueti Pic. 

Environs de Saint-Guilhem-le-DÃ©ser : cirque de l'Infernet, montÃ© de 
I'Estagnol. Surtout sur les fleurs de Rubus. Il existe tous les passages vers 
l a  forme typique. A remarquer que cette variÃ©tÃ dÃ©crit des PyrÃ©nÃ©e 
Orientales, n'apparaÃ® pas dans toute l'aire de rÃ©partitio ; ainsi dans le 
Var, oÃ l'espÃ¨c abonde, je n'ai jamais constatÃ la moindre tendance au  
mÃ©lanisme 

Anaglyptus mysticus var. hieroglyphicus Herbst. 

Aude : forÃª d'En Malo, lisiÃ¨r sud, deux exemplaires accouplÃ© sur u n  
sorbier, en compagnie de la forme normale. 

Anaglyptus gibbosus F. 

Un exemplaire en bat tant  des branches coupÃ©e de sapin dans la forkt 
d e  Fontanilles, prÃ¨ d'Axat. 

Clytus cinereus Cast. G. 

Un ex. en battant  un  chhe-liÃ¨g dans les environs du Mas Christine, 
p r i s  de Collioure. J'avais dÃ©couver cette espÃ¨ce nouvelle pour les p y Z -  
nÃ©es-Orientales en un ex., dans la mÃªm station en 1934 (RF. 1935, p. 31). 
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Cryptocephalus Mayeti Mars. 

J 'ai  obtenu plusieurs individus de cette rare espÃ¨c en battant  des Pinus 
Sa1:nzunni atteints par l'incendie, aux environs de Saint-Guilhem-le-DÃ©sert 

Nouvelles formes franÃ§aise de GÃ©om6tres 

Par  Henri TESTOUT (Lyon). 

1. Anaitis plagiata L. ab. bifasciata nova. 

Memes dessins que la forme typique, mais l'espace compris entre la pre- 
mibre ligne basilaire et la  bande a n t h Ã © d i a n  est brun, ne laissant qu'un 
petit espace clair Ã la  base de l'aile. La bande postni6diane est aussi Ã©largi 
(l'une zone de la mÃªm teinte brune, jusqu'i la ligne claire submarginale. 

Cette forme a Ã©t figurÃ© sans Ãªtr nonim6e. par .M. VASSAL (Bu l l .  Soc. 
Linn. Lyon, V, 1936, ( 3 ) ,  p. 38. fig. 8) d'aprbs un seul exemplaire de sa col- 
lection 2. 

Elle est bien caract6risÃ© et diffÃ©rent des ab. /c~sciufu Garbomski e t  tun- 
q n i s  Fritsch, qui consistent dans la rCunion des deux bandes au milieu du  
disque e t  qui  d'ailleurs ne sont pas rares dans la nature. 

2. Boarmia occitanaria Dup. ab. rnarini nova. 

Diffbre de la forme typique par la disparition presque complÃ¨t des lignes 
sur le disque. E n  outre, aux  ailes antkrieures la partie basale e t  toute l'aire 
marginale sont charg6es d'un semis d'atoines brunÃ¢tres formant un obscur- 
cissement marquÃ© Aux ailes postÃ©rieures ce rnÃ©m semis plus clair est 
r6pandu sur toute la surface et va en augmentant Ã mesure qu'il se rapproche 
de la ligne ant6niarginale. 

Holotype : 1 ex. ,3, La Voulte-sur-Rh6ne (ArdÃ¨che Collection MARIN. 
La forme typique est commune dans la rÃ©gio de La Voulte. Cette aber- 

ration differe de la ssp. submelanuriu dtkrite par Z E R X Y ,  de l a  region d'AlgÃ© 
siras m Espagne (Ens. 3, 1927, p. 422, pl. 10, fig. 30-31), qui est caracte- 
risÃ© par de fortes lignes noires Lransvcrsales et  aussi de melanaria dÃ©crit 
de GÃ©ryvill (AlgÃ©rie par  OBEKTHUR. 

Nous dÃ©dion cette aberration a la mÃ©moir de Georges ,hh~m 3. 

1 .  Voir V, in Bull. Soc. Linn. Lyon, VII I ,  1939 (1). p. 12. 
2 .  I l  y a lieu de rectifier dans la legende de cette planche, le nom de fasciata indiqub pour la 

figure 7 ,  c'est l'ab. langens qui est representee. 
3. Elle sem figurÃ© ulterieurement. 
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